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Ceux qui ont parcouru /'Asie en ont forcement vu. Les jonques travaillent 
toujours en Chine, Thai1ande ou au pied des tours vitrees de Hong-Kong. 
Leur silhouette fait partie du paysage depuis plus de 3 000 ans. Dimitri 
Leforestier en dessine avec passion et nous propose un plan de 14 metres. 

A
Apres la conception et la construction de 

Suwwan Macha (54 pieds) a Bangkok, 

Dimitri Leforestier s'est attele au dessin 

d'une jonque plus courte (14 metres 

avec les bossoirs pour 12,55 metres de coque) et 

Avant d'entrer dans le detail, ii convient avan 

tout d'expliquer aux lecteurs occidentaux com 

ment fonctionne une jonque ... A defaut de coto 

ou de tissu suffisamment solide pour realiser d 
grandes voiles libres, les greeurs chinois d 

l'Antiquite utilisaient d.es feuilles de lataniers 

Trop fragiles pour etre cousues seules, des bam­

bous furent ajoutes aux voiles, divisant ainsi les 
efforts et les portions libr_es de voile. Ains 

vetues, les jonques commencerent a sillonner les 

mers pour le commerce de la soie, des epices e 

autres richesses d' Asie. Le bambou est d'ailleurs 

si solide que les Chinois l'utilisent encore aujour­

d 'hui pour raidir leurs voiles en dacron ou 
en coton ! 

DIMITRI LEFORESTIER 
C'est sa formation d'eleve officier de la 

marine marchande qui a amene Dimitri Le 
Forestier a s'interesser aux jonques a 

!'occasion d'un voyage a Hong-Kong. Cette 
passion jamais desavouee l'a pousse a en 

dessiner un grand nombre et a en 
construire quelques-unes des plus 

fameuses dans son chantier charentais. 

MON CAHIER DES CHARGES 
Reutiliser /es qualites de ces 

bateaux de travail exceptionnels 

au service de la grande croisiere, 

oil le confort et la qualite de vie 

priment sur la performance pure. 

Cette jonque de 47 pieds, un de 

mes derniers dessins, a deja ete 

construite par un amateur eclaire 

sur la base d'un kit charpente 

/ivre par le chantier Groupe 

Espace Bois. Elle est actuellement 

basee a cote de Royan et s'avere 

une tres belle realisation. 

sensiblement imaginee pour un programme 

similaire : concilier les avantages qu'offrent ces 

embarcations avec les imperatifs de la naviga­

tion de plaisance telle-qu'elle se pratique aujour­

d'hui. C'est-a-dire concevoir une coque a tirant 

d'eau raisonnable (1,10 metre sur ce plan), large, 

pas trop lourde et manceuvrable par une seule 

persohne. Le choix d'une derive sur secteur, 

simple a mettre en ceuvre et efficace (2,80 metres 

de ti rant d'eau derive basse) se justifie bien ici. 

Pour assurer un deplacement modere (12 tonnes 

au lieu des 25 habituels d'une jonque tradition­

nelle dans la taille), Dimitri Leforestier s'inspire 

directement des methodes americaines de cons­

truction des annees quatre-vingt : un strip plan­

king d'acajou recouvert de trois plis d'acajou 

tranche de 4 mm chacun. 

Un greement unique 
Mais comment virer sur des bateaux lents e 

equipes de quille longue ? Les Occidentaux 

inventerent le bout-dehors tandis que les 

Asiatiques inclinaient leur voile d'avant (la mis-

aine) vers l'etrave ; ii suffit de 

Les membrures 

sont elles aussi 

realisees en 

acajou lamelle 

de 4 mm. Cette 

structure trans­

versa I e est. 

encochee sur la 

longue quille 
UN VOLUME IMBATTABLE POUR LA TAILLE QUI UTILISE AU MIEUX LES FORMES 

DE COOLIE POUR OFFRIR DES ESPACES DIGNES DE L'HABITAT TERRESTRE. 

lacher le bout 

d'amure pour 

que la voile 

balance vers 

l'avant, 

compte tenu 

de la contre­

quete du mat. 

Le centre de 

qui court de l'etrave au tableau. Ce type 

de construction offre un gain de poids substan­

tiel sur un assemblage plus classique et surtout 

une homogeneite et une liberte dans l'agence­

ment interessante pour un bateau de plaisance 

moderne. 

voilure avance alors suffisamment pour que le 

bateau rep a rte sur l'·autre bord. 

« Le fait de ne pas avoir a choquer d'ecoute 

comme sur un s/oup rend le virement tres rapide 

et reclame vraiment tres peu d'effort », garantit 

Dimitri Leforestier. 



LA DECORATION DE 

SUWWAN MACHA, UN 

PLAN LEFDRESTIER QUI 

CROISE EN MER DE CHINE 

POUR LE CDMPTE DU TOUR 

OPERATEUR ASIA. 

Une autre particularite tient a la prise de ris. En 

effet, l'ecoute est dite multiple et contr6Ie chaque 

paire de bambou, demultipliant ainsi Jes efforts 

sur !'ensemble de l'ecoute. L'interet principal ? 
Lorsqu'on choque la drisse, la voile s'affale pro­
gressivement, Jes premiers bambous touchent la 

borne et le mou de l'ecoute est repris. Un sys­

teme de balancines retient Jes bambous qui res­

tent ainsi soigneusement ranges. Pour renvoyer, . 

on inverse !'operation. 

Les faibles surfaces de voile sont a mettre en 

rapport direct avec la recherche de facilite et la 

relativement faible hauteur des mats libres de 

tout cable. Realises en bois creux, ces espars 

reposent sur la structure longitudinale. Certains 

proprietaires n'hesitent pas, dans les petits airs, 

a prevoir !'equivalent d'une bonnette sur chaque 

voile, ce qui revient en fait a rajouter un pli de 

plus dans le bas. 

Un volume tres bien pense 
Avec un bau de 4,72 metres et une longueur habi­

table de 10,70 metres, cette jonque peut se preva­

loir d'un agencement assez exceptionnel : carre 

arriere pour huit a dix personnes, immense cui­

sine en U, table a cartes, cabines d'equipage, 

cabine proprietaire avec cabinet de toilette 

Faire du neuf avec du vieux ? 

privatif, equipets et penderies en pagaille. La hau­

teur sous barrots est comprise entre 1,90 et 

2 metres dans tout le bateau. Le moteur se cache 

dans une veritable soute (sous la cuisine) et Jes 

volumes de rangement loges sous les planchers 
sont impressionnants (plus de 4 m'). La reparti­

tion des volumes est dictee par une experience 

certaine de la grande croisiere. La vaste cuisine 

en U est parfaite pour Jes traversees et Jes lon­

gues e.scales, la belle cabine enfants ou equipiers 

avec ses lits superposes est un modele du genre. 

La palme revient evidemment a l'incroyable 

cabine proprietaire, centree et equipee comme 

rarement : penderie, bureau, lit immense, douche 

separee du cabinet de toilette avec ses deux 

lavabos. 

Les hublots sur le rouf sont nombreux et de tail le 

tres superieure aux hublots et capots habituels. 

Ouverts, ils eclairent et ventilent les locaux, 

fermes par des tapes, ils sont proteges des coups 

et de la mer. 

A l'exterieur, le rouf domine le pont de 800 mm et 

forme un garde-corps efficace. Les « chandeliers » 

en massif et le solide pavois rejoint un panneau 

sculpte sur l'avant. Les enfants seront bien sur Jes 

plus sensibles a cet aspect securitaire : ii semble 

bien difficile de tomber d'un pont aussi ferme. 

Depuis quelques annees, /es 
projets tres types semblent 
revenir sur le devant de la scene. 
La presence du Billie Marie 30' 
en est encore un exemple s'il 
fallait s'en persuader. La jonque 
de Dimitri Leforestier s'inscrit 
dans la meme veine. « Je me 
suis mis ii dessiner des jonques 
apres'en avoir vu ii Hong-Kong 

certaine ambiance seventies. " 
Mais avec une soixantaine de 
plans vendus et une quarantaine 
d'unites navigantes, Dimitri 
remarque « qu'il existe toujours 
une clientele souhaitant se 
demarquer et sensible ii 
certaines notions de 
depouillement, ii l'image du 
greement par exemple qui 

type de bateau au regard des 
attentes du public interesse par 
la grande croisiere : volume 
imbattable pour la taille, facilite 
de manreuvre, bois apparent ii 
l'interieur pour une structure 
deux fois moins lourde que /es 
anciens bateaux de travail, poids 
et plan de pont garantissant des 
mouvements doux et des 
deplacements surs. Le tout et avoir navigue dessus. A 

l'epoque, ce type de projet 
s'inscrivait bien dans une 

reste un modele d'economie. " 
Pour le reste, on ne peut que 
reconnaitre /es qualites de ce 

sur une unite au caractere 
resolument affirme. 


